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L'amitié sociale

On est amis

On est amis ? C’est la question que 
pose Pauline1 à chaque personne qu’elle 
rencontre. Dès qu’elle obtient une réponse 
positive, son visage s’illumine. Pas besoin de 
plus de mots, Pauline est ainsi assurée d’être 
aimée, et cela suffit à son bonheur ! Comme 
beaucoup d’autres personnes touchées par 
le handicap, Pauline a très bien compris que 
la seule chose qui compte dans sa vie c’est 
d’avoir des amis, des personnes capables 
de l’aimer telle qu’elle est, et qu’elle puisse 
aimer en toute confiance.

Cependant, lorsque le handicap vient 
bouleverser la vie d’une famille, c’est 
justement souvent le tissu relationnel et 
amical qui est le premier touché. Des 
proches s’éloignent, par peur, par ignorance 

ou par gêne. Le handicap rend le maintien 
de la vie sociale de plus en plus difficile. 
Comment sortir ou inviter des amis chez soi 
quand toute la vie est organisée autour d’un 
enfant autiste ou polyhandicapé ? Comment 
trouver l’énergie pour des activités le week-
end après une semaine partagée entre soins 
et vie professionnelle ? 

Depuis la fondation de notre 
communauté Les Frères de 
Jésus serviteur, nous nous sommes 
sentis appelés à rejoindre par l’amitié les 
personnes touchées par le handicap. Nous 
cherchons à faire de notre prieuré Saint-
Nicolas à Rozay-en-Brie un lieu fraternel 
d’accueil pour eux et pour leurs proches.

Cette action terminée laisse-t-elle des 
fruits pour la suite ?
Espérons-le. La paroisse souhaite rendre 
pérenne cette opération en sollicitant les 
mairies environnantes pour lancer une 
étude sur l’opportunité de créer à Epernon 
une Épicerie Solidaire qui aura pour but 
de répondre au mieux aux besoins d’aides 
alimentaires et sociales ainsi qu’à l’obligation 
du principe d’accompagnement pour 
toute personne en situation de précarité 
économique et sociale sur le secteur. Le 
concept d’une Epicerie Solidaire repose sur 
le faire avec et non le faire pour. Chacun 
a sa place, la contribution minimale à la 
collecte des denrées alimentaires inverse 
la donne, les bénéficiaires maîtrisent leur 

budget, ils ne font pas l’aumône et ne vivent 
pas de dons. Ils occupent une place dans la 
société.

Nous laissons le mot de la fin à Madame 
Larcher
Malgré la pandémie et restrictions 
sanitaires, nous avons pu nous regrouper 
pour la distribution de ce Noël Solidaire 
aux familles, dehors, sur le parking de la 
salle que nous occupons habituellement 
mais ensemble, toujours aussi motivés et 
unis. Il faisait beau dans le ciel et dans nos 
cœurs. 
Ce fut un joyeux Noël.

 Sylvie CALLENS  
 Épernon (Eure-et-Loir)
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Odette DELOS 
Beton-Bazoches (Seine-et-Marne)

Il s’agit de vivre avec nos 
amis handicapés une vraie 
communion fraternelle. Et pour 
cela, il nous faut avant tout nous mettre à 
leur école. Car ce sont très souvent eux qui 
nous apprennent le véritable amour fraternel, 
à la manière du Christ.

Ainsi, Paul, qui part chaque été en vacances 
avec nous, est un exemple de fidélité 
dans l’amitié ; il demande régulièrement 
des nouvelles de toutes les personnes 
rencontrées ensemble, depuis plus de 15 
ans, dont parfois nous avions même oublié 
le prénom. Et il questionne notre propre 
fidélité, en nous demandant souvent : Est-
ce que vous m’emmènerez toujours avec 
vous ? 

Gilbert, quant à lui, a été traumatisé enfant 
par des mensonges d’adultes à propos du 
décès de sa mère. Depuis, il souffre de fortes 
angoisses et d’un sentiment permanent 
d’insécurité. Pour bâtir une relation d’amitié 
avec lui, il faut apprendre à ne dire que des 
choses certaines, qui ne pourront jamais 
être contredites par la suite. Un très bon 
chemin pour apprendre à grandir dans la 
vérité et la confiance !

François, de son 
côté, nous apprend 
à garder la joie 
en toutes choses. 
Il a le don de se 
réjouir de tout, 
particulièrement de 
chaque personne 
rencontrée, et de 
communiquer sa 
joie tout autour de 

lui. Lorsqu’il est dans un groupe, il sait créer 
le lien avec tout le monde, et transformer en 
moins d’une journée un groupe d’inconnus 
en une joyeuse communauté !

Et lorsque nous retrouvons nos amis 
hébergés dans les foyers de vie, nous 
apprenons à porter une attention 
individuelle à chacun, les appeler par leur 
prénom et savoir ce qui compte pour eux. 
Transmettre la Bonne Nouvelle de l’Évangile 
auprès des personnes en situation de 
handicap commence par se rendre proche 
de chacun. Alors nous pouvons nous réunir 
pour prier et célébrer ensemble. 

Ainsi, il y a quelque temps, alors que j’étais 
dans un foyer dont je suis l’aumônier, je 
croise Michel qui était avec une nouvelle 
aide-soignante. Voulant me présenter à elle, 
il lui dit : C’est Frère Marc. Chaque fois 
qu’il vient ici, il me parle et m’appelle par 
mon prénom. Quand j’ai eu le coronavirus 
l’an dernier, il est venu me voir dans ma 
chambre. Il ne parlait pas d’abord de 
l’aumônier, il parlait de son ami…

 Frère Marc de Jésus serviteur  
 Rozay-en-Brie (Seine-et-Marne)

1 - Par souci de discrétion, tous les prénoms ont été modifiés.


